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Une activiste nommée Ora fait et reçoit du « grooming » avec un chimpanzé sauvé dans le Ngamba Island Sanctuary en 
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En 1877, le sociologue et philosophe Alfred Espinas soutenait une thèse intitulée Des sociétés animales, qui 
visait à étudier « la vie en commun » des animaux du point de vue de la sociologie. Alors même que se 
consolidait la séparation entre sciences de l'homme et sciences de la nature, censées s'occuper des sociétés 
animales, Espinas lançait un défi aux sciences sociales. Il a cependant fallu attendre les dernières décennies 
du XXe siècle pour que celles-ci s'intéressent systématiquement aux animaux et à leur position complexe 
et changeante dans les sociétés humaines, qui apparaissent de plus en plus hybrides.  

L'observation des comportements animaux en tant que comportements sociaux soulève une série 
d'interrogations épistémologiques et méthodologiques défiant les frontières disciplinaires. L'éthologie de 
la seconde moitié du XXe siècle est marquée par l'adoption de méthodologies issues des sciences 
humaines, comme le montrent les recherches de Jane Goodall (1970) ou de William McGrew (1992). À 
leur tour, les sciences sociales se servent des connaissances éthologiques pour interpréter les 
comportements des animaux et leur incidence sur les affaires humaines – on peut penser, par exemple, à 
l'ethno-ethology de Florence Brunois, Florence Gaunet et Dominique Lestel (2006), ou à l'histoire éthologique 
d'Éric Baratay (2012). Si les sciences sociales aident l'éthologie à abattre les barrières d'un objectivisme 
incapable de rendre compte des significations situées des comportements animaux, les sciences naturelles 
peuvent aider les sciences sociales à limiter les risques de l'anthropomorphisme, grâce à la prise en compte 
des points de vue spécifiques à chaque espèce. 



L’atelier propose d'explorer les façons dont les sciences sociales contribuent à la compréhension de nos 
interactions avec les autres êtres vivants, et les formes de mise à l'épreuve des sciences sociales par la 
question animale. L'histoire des animaux, la sociologie interspécifique, l'ethnographie multi-espèces 
constituent quelques-uns des chantiers inaugurés ces dernières années pour interroger les relations entre 
les êtres humains et les autres animaux. Sur cette base, l'objectif de l’atelier est d'ouvrir de nouvelles 
questions plutôt que de résoudre des débats en cours, en s'appuyant sur le dialogue entre étudiants et 
chercheurs issus de différentes disciplines et en travaillant sur des temporalités variées. 

Parmi les pistes de recherche proposées, la première concerne les représentations des animaux dans 
différents contextes historiques, sociaux et ethnographiques, et leur impact sur les pratiques. La deuxième 
invite à réfléchir aux façons dont la représentation de différentes espèces animales et de diverses 
catégories d'êtres humains se sont entrelacées, et s'entrelacent encore aujourd'hui. Le troisième axe se 
concentre sur les technologies politiques de gouvernement des animaux, et invite à prendre en compte 
les temporalités multiples qui structurent les rapports de pouvoir entre animaux humains et non-humains 
– de la longue durée des processus de domestication aux temporalités plus brèves des transformations 
scientifiques et politiques. La quatrième piste concerne les phénomènes socio-écologiques – des 
événements zoonotiques aux changements climatiques – qui impliquent tous les êtres vivants à l’échelle 
mondiale et indépendamment de leur appartenance à une espèce. 

L’atelier est ouvert aux doctorants et aux étudiants de M2 de toutes disciplines et de toutes nationalités. 
Une attention particulière sera portée aux questions théoriques et de méthode, à la réflexion sur les 
sources et les documents mobilisés et les échelles de l’analyse. Des séances historiographiques et 
problématiques alterneront avec des ateliers centrés sur la présentation des travaux des étudiants et une 
ou plusieurs visites. Les langues de travail sont le français, l’italien et l’anglais. Une bonne compréhension 
orale du français est toutefois nécessaire. 
 
 
DOSSIER DE CANDIDATURE  

Le dossier de candidature comprendra les deux pièces jointes suivantes à attacher directement au 
formulaire en ligne (format pdf) : 

1. Champ « lettre de motivation » (un seul pdf) : 

- une lettre de motivation ;  

- un résumé (max. 4000 caractères) de l’intervention proposée ;  

- une lettre de recommandation écrite par un ou une titulaire dans l’enseignement supérieur et la 
recherche, qui prendra soin de dater et signer la lettre et de faire explicitement référence au présent atelier.  

2. Champ « CV » (un seul pdf) : 

- un curriculum vitae (max. 3 pages), accompagné d’une présentation des recherches en cours et 
d’un programme de travail. Il est important de préciser dans le cv les langues parlées et comprises. 

Tous ces documents peuvent être rédigés en français, italien ou anglais. 

 

ENVOI DU DOSSIER DE CANDIDATURE  

La réception des dossiers de candidature pour l’EFR est ouverte via le formulaire en ligne accessible à 
l’adresse suivante :  

https://candidatures.efrome.it/les_sciences_sociales_a_l_epreuve_des_animaux 

La réception des dossiers s’achèvera le 31 mai 2024 à 17h (heure de Rome).  

Les personnes sélectionnées en seront informées au plus tard le 1er juillet 2024. 

https://candidatures.efrome.it/les_sciences_sociales_a_l_epreuve_des_animaux


⚠ ATTENTION : L'envoi du dossier de candidature est définitif, il ne sera pas possible de revenir sur 
une candidature.  

⚠ ATTENTION : Pour éviter tout problème technique, veillez à ne pas déposer votre candidature au 
dernier moment.  

Les candidats retenus sont tenus d’assister à l’ensemble des cours et ateliers. 

Il sera demandé à chaque participant d’envoyer aux organisateurs, avant le 15 septembre 2024, 8.000 
signes de présentation de leurs travaux comprenant une description de leur corpus de sources, en y 
joignant une bibliographie synthétique.  

Les déjeuners et le logement (éventuellement en chambre double non mixte) seront assurés par l’École 
française de Rome et l’École des hautes études en sciences sociales. Les participantes et participants 
devront prendre en charge les frais du voyage à Rome.  

Pour toute information, vous pouvez contacter Claire Challéat, assistante scientifique pour les époques 
moderne et contemporaine à l’École française de Rome, Piazza Farnese 67, 00186 Rome, 
secrmod@efrome.it 

 

Comité scientifique : Laura Pettinaroli (EFR), Benedetta Piazzesi (EHESS), Silvia Sebastiani (EHESS). 
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